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Histoire de 1'amidol.

Le diamidoplienol, preconise ces derniers temps comme
dcveloppateur en Photographie, sous le nom d'aniidol, soit
a l'etat de chlorhydrate, soit a 1 'etat de sulfate, a ete prepare
en premier lieu par T. Gauche1, en 1861). par la reduction
du dinitrophenol au moyen de l'iodure de phosphore. Depuis
lors, ce corps a ete l'objet de nombreuses etudes 4. Hemilian
amontre en particulier que par la reduction du dinitrophenol

ce sont les sels du diamidoplienol qui prennent nais-
sance. et non pas, comme le pensait Gauche, ceux de dia-
midobenzol.

C'est en 1890 que M. Andresen reconnut le parti que Ton

pouvait tirer pour la Photographie des divers amidophenols
et, de leurs derives et il en prit une patente le 27 janvier
1891, qui fut vendue ä la Socibte par action pour la fabrication

de l'anilinc, a Berlin. Cette Societelivra au commerce
le rodinal forme liquide du paramidophenol et plus tard le

chlorhydrate de paramidophenol il l'etat sec.

Entre temps, MM. F. Reverdin et Ch. de la Harpe avaient

egalement reconnu l'einploi que l'on pouvait faire du

diamidoplienol en pbotographie.
Dans le numero de juin de la Photographischen

Correspondent de 1892. M. J.-M. Eder exposa la methode complete

pour l'emploi du diamidoplienol (amidol). Cette subs-
lance lui avait ete envovee par la fabrique de M. J. Hauff, ii
Eeuerbach, le 28 fevrier 1892. Cette fabrique vend au dehors
le chlorhydrate d'amidophenol sous le nom d'amidol. Mais

1 Liebig's Annalen der Chemie, 147, 6(5.

2 Henking, Inaugural Dissertation, Güttingen, 1873 ; Hemilian,
Berichte der deutsch. Chem. Gesselschaft, 1876, Till, p. 763.
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l'amidol est livre au commerce allemancl par la fabrique
d'aniline de Berlin, concessionnaire du brevet pris par
M. Andresen.

D1' M. Andreskn.

(Pholographisches Wochenblatt. 27 decembre 1892.

Nous ajouterons que la maison Lumiere, de Lyon, a ete

une des premieres ä fabriquer l'amidol, qu'elle produit
aujourd'hui en quantite considerable. C'est du reste grace
aux indications theoriques donnäes par MM. Lumiere
(Recue, 1891, p. 435) sur la constitution chimique des re-
ducteurs qu'il y a eu une veritable eclosion de nouveaux
revelateurs.

Aristogene.

L'aristogene est une nouvelle liqueur revelatrice, pre-
pai-ee expressement pour dövelopper les epreuves sur
papier aristotype, par la maison Liesegang, qui la livre sous
une forme tres concentrde et qu'on fait diluer dans douze
fois son volume d'eau avant de s'en servir.

Par l'emploi de l'aristogene, on n'est plus oblige de sur-
veiller rigoureusement le progres du tirage, car une exposition

prolongee ne nuit pas au resultat. Cinq ä quinze
minutes ä la lumiere diffuse suffisent ordinairement. On

peut arreter le tirage des que les contours de l'image appa-
raissent distinctement.

L'exposition ;i la lumiere est reduite au quart ou au cin-
(juierne, meme au vingtieme, ce qui permet d'obtenir une

epreuve en brülant en face du chassis-prcsse trentc centi-
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